
I98 LE DERNIER DES VILLEROY 

A douze ans, l'abbé d'Ainay devint abbé de l'Ile— 
Barbe (12), ce qui le porta, un peu plus tard, à relever 
les ruines du monastère détruit par les protestants (13), 
et à faire l'acquisition du château d'Ombreval, sur les 
bords de la Saône, près du village de Vimy, qui dépen­
dait de l'Abbaye. Le jeune abbé se plaisait dans cette 
résidence délicieuse où il se livrait à l'étude, à l'amour 
des livres, de la littérature et où il vivait dans une certaine 
simplicité, sans se laisser détourner par les distractions 
que le monde offrait à sa jeunesse et à son rang. 

Ce calme ne dura pas toujours. En 1646 (14), le roi 
nomma l'abbé de l'Ile-Barbe lieutenant général au pays 
de Lyonnais, Forez, Beaujolais; la vie de celui-ci fut dès 
lors tenue en partie double ; existence singulière et que 
nous ne comprendrions pas, aujourd'hui surtout, lorsque 
succédant à Richelieu, frère du Cardinal, Camille fut 
nommé, le 26 mai 1653, archevêque de Lyon. 

Ombre val, agrandi de toutes les terres environnantes (15), 
n'eut bientôt rien à envier aux plus belles résidences de 
France. Outre les gens de lettres et les savants, qui con­
tinuèrent à y recevoir la plus large hospitalité, la noblesse 
y accourut, y apportant son goût pour le luxe et sa passion 

(12) 1618. 
(13) L'église de l'Ile-Barbe fut rebâtie en 1620. 
(14) 6 mai. 
(15) Citons entre autres : la baronie de Montaney, Montjoli, le 

Monteiller, la Tour de Lignieu, Blésuche, Beaulieu, Mionnay, la 
Saulsaye. Le tout, réuni à Vimy, fut érigé en marquisat, et la justice, 
avec tous ses officiers, établie à Neuville, quoique ces possessions 
fussent de différentes provinces et sous deux souverains, le roi de 
France et le prince de Dombes. 


